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BPCO COVID 19. On vous le dit depuis un mois. 
Lorsque l’on ne veut pas parler d’un problème, il finit par vous exploser à la figure.  
 

JOURNALISTES, papier, radio et télévision. 
Quand vos proches, vos amis, vos relations, vos ‘’followers’’ mourront, peut-être, brancherez-vous et tournerez-vous 
vos cam’ et vos micros dans le bons sens ???  
Depuis des semaines, nous tentons de vous l’expliquer mais vous restez sourds à nos appels. Sans doute que de voir 
aujourd’hui des jeunes de moins de 20 ans mourir, comme dans d’autres pays européens, vous poussera enfin à nous 
écouter. 
 

COVID 19 BPCO en urgence vitale. 
Une pandémie virale respiratoire veut dire infection touchant les poumons. Pas les pieds, pas le sang, pas le foie, 
pas la rate ni la tête mais juste l’organe qui vous sert à respirer. Comme disent tous les urgentistes, il s’agit d’une 
détresse respiratoire aiguë provoquée par un virus générant une hyper activité inflammatoire, créant des dégâts 
considérables. Chez un BPCO, cela veut dire la mort directe mais vous semblez encore l’ignorer. Alors, nous vous 
avons rédigé un petit manuel de la BPCO pour les nuls afin que vous puissiez, enfin, présenter la BPCO sous son 
angle véritable et non par le petit bout de la lorgnette habituel, vite fait sous le manteau. Après cette lecture, simple 
et factuelle, rédigée par les patients référents BPCO, vous ne pourrez plus dire ‘’je l’ignorais’’. 
 

Petit lexique pour les nuls. Un poumon sain, par pour tous. 
Alors parlons poumon. Un poumon sain avec des bronches saines, c’est comme un ballon avec des conduits qui 
amènent de l’air chargé d’oxygène et qui évacuent de l’air vicié, chargé de gaz carbonique.  
Pour passer dans le sang, l’oxygène doit traverser une paroi comme le soleil traverse les vitres de vos lunettes. 
Inversement, le gaz carbonique, va franchir la même paroi pour renvoyer le gaz carbonique vers l’extérieur.  Pour 
bien comprendre le mécanisme, cette opération d’échanges entre oxygène inspiré et gaz carbonique expiré se déroule 
dans des « bidules » que la science appelle des alvéoles. En clair, des mini sacs où se font les échanges gazeux.  
Les scientifiques disent : « coviD19 = pneumonie sévère, voire double pneumonies ». Très bien. Pour comprendre 
simplement ce schéma, faites le test avec une plante que vous placez sous verre. Attendez quelques minutes et vous 
comprendrez mieux ce que nous essayons de vous dire depuis des années. 
La littérature des savants nous dit aussi : ‘’pneumonie, inflammation du parenchyme pulmonaire avec remplissage 
de l'espace alvéolaire’’. BIGRE on est envahi ! Les alvéoles se remplissent de pus et de liquide inflammatoire, ce 
qui entraîne des difficultés respiratoires. Partant du principe que les sacs sont pleins de déchets purulents, 
n’importe qui peut imaginer que notre système pulmonaire, à ce stade, commence à « merdouiller » un peu. Et 
vous pouvez déjà imaginez, à ce stade, l’impact chez des bpco dont le système respiratoire est déjà très dégradé 
voir au trois quart détruit. 
Malheureusement, ce bouchage crée une hypoxie*, une raréfaction de l'oxygène, qui va plonger la personne dans le 
coma avant de provoquer la mort, dixit les professionnels qui en rajoutent dans la littérature : ‘’Ainsi, si une 
pneumonie apparaît en complication d’une maladie grave, elle constitue la première des causes de mortalité de 
nature infectieuse des pays développés. Dans de très rares cas, une pneumonie peut aussi être mortelle chez une 
personne en bonne santé’’. C’est pas con ça, la Mort.  
 

Les savants rajoutent à ce beau tableau de nature morte : « Cette pneumonie foudroyante touche généralement un 
seul des 5 lobes du poumon (3 lobes dans le poumon droit et 2 dans le gauche), d’où le terme pneumonie lobaire. 
Lorsque la pneumonie atteint aussi les bronches, on l’appelle bronchopneumonie. Jusque-là, tout va bien mais on 
ne va pas tarder à se poser la question, ‘’The question’’ : mais quel rapport avec les BPCO ??? Bronchopneumonie ? 
Broncho-Pneumopathie-Chronique-OBSTRUCTIVE (obstructive en capitale et en gras c’est voulu) ? Et bien, nous y 
sommes et cette fois nous espérons que vous allez enfin comprendre l’urgence de nos alertes successives puisqu’à 
compter de ce jour, tout le monde est concerné ou presque. 
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Alors, qui d’entre-vous maintenant se sent protégé ? 
La donne change, malheureusement pour ceux qui ne veulent pas nous écouter. 
Comment fait-ont pour élaguer, toujours, d’un revers de stylo, la BPCO ? Notre pays, comme d’autres, connait une 
pandémie virale respiratoire extraordinaire et l’on continue à disserter à côté du sujet. Mais pourquoi ?  
Voici la raison du ‘’harcèlement’’ des  BPCO depuis des semaines, depuis notre courrier d’alerte générale le 25 février 
dernier au ministre de la Santé. 
Si le virus était un sucre infectant, vous parleriez de Diabète, si celui-ci était une enzyme vous parleriez certainement 
de Cancer et s’il s’agissait de coronaires, vous évoqueriez, à grand renfort de cardiologues sur les plateaux, le bien 
nommé AVC. La liste pourrait être longue si l’on rajoutait le Sida et d’autres acronymes célèbres. Le seul que vous 
ne voulez pas prononcer envers et contre toute raison est celui de BPCO lorsqu’il s’agit d’une pandémie 
respiratoire !!! Juste un comble absolu. Une pandémie respiratoire qui ne touche pas les malades respiratoires graves 
que sont les BPCO ? Extravagant. Délirant. 
Les morts qui vont déferler dans notre pays n’ont-ils pas de poumons?  
Un peu comme ces 60.000 décès annuels liés à la pollution (enquête et statistiques 2019) qui n’avaient pas d’organe 
respiratoire, sans doute. 
 

ON VOUS RÉ-EXPLIQUE la BPCO-Broncho-Pneumopathie-Chronique-Obstructive. 
Disons qu’en ce moment, les près de 4 millions de BPCO estimés en France sont en danger de mort immédiat et 
voici pourquoi. Un seul million de ces BPCO est diagnostiqué. 700.000 au stade sévère (stade 3 sur une échelle de 
4) dont près de 150.000 sont sous oxygénothérapie permanente. Vous savez, celles et ceux pour qui il est inutile de 
frapper aux portes des réanimateurs. 700.000 sur un million veut dire que 70% des diagnostics qui sont posés 
débouchent en moyenne sur un stade sévère.  
Pourquoi ?  
Parce que la BPCO, depuis 40 ans, dérange, nous avons droit à un déni national permanent, à une stratégie 
d’évitement médiatique récurrente au point que les malades ( on ne vous souhaite pas en faire partie un jour) ne 
peuvent même pas mettre un nom sur leur grave affection car elle inconnue du grand public. C’est dans toute la 
raison qui vous poussent à titrer souvent sur les éventuelles comorbidités et autres maladies respiratoires pour mieux 
en réduire encore la divulgation médiatique. Se faire rire au nez alors que vous étouffez est le quotidien des BPCO 
parce que les gens ignorent la réalité ce qui se trame dans leur dos.  
Tout le monde s’est fait enfumer par certaines ‘’stratégies’’ de communication où l’on vient stigmatiser durement les 
patients victimes de cette pathologie. Et ce, depuis la fin des  années 70. Quid des réactions, si encore aujourd’hui, 
l’on disait, maladie des homosexuels pour évoquer le sida (maladie des PD comme cela était courant dans les années 
80) ? Nous aurions droit à un tollé général chez tous nos bons « people » et commentateurs agréés du PAF. Et à raison. 
Nous en sommes à ce stade avec la BPCO ! 
 

Erreur de commentaires. 
La BPCO, c’est d’abord des prédispositions génétiques, physiologiques dès la petite enfance, auxquelles s’ajoutent la 
sédentarité (première cause de BPCO d’ici à moins de dix ans) et donc la « malbouffe ». Rajoutez à cela la pollution 
qui touche, aujourd’hui, tous les français et, au-delà, tous les terriens comme dit régulièrement Yann Arthus Bertrand. 
Tous, sans exception. Voici le cocktail explosif d’un enfant de moins de 10 ans. Mais la prévention, si elle existe pour 
le cancer, le diabète et autres pathologies cardio-vasculaires, n’existe pas pour l’appareil respiratoire. Nous sommes 
sur une planète qui s’asphyxie et bizarrement on ne parle pas des conséquences. Et oui, tout cela est bien différent 
de ce que l’on vous sert à grandes doses de communiqués aseptisés via les sphères institutionnelles agréées qui se 
limitent à la maladie du ‘’vieillard fumeur’’. Ajoutez à ce mélange, dès l’adolescence, les addictions diverses comme 
le tabac (officiel et celui du marché noir encore plus destructeur) mais également les drogues qui ont un effet 
boomerang global et vous aurez le tableau d’une maladie mondiale qui tue plus que plus que l’asthme, la route, 
l’amiante, l’alcool, le sida et d’autres pathologies réunies. Tiens donc, ce n’est pas de l’info ça ? 
Si un tiers des BPCO n’ont jamais fumé, pour les autres, au lieu de les harasser de tous les mots, il fallait surtout les 
prévenir qu’il ne faudrait JAMAIS se faire avoir par cette dépendance car leur vie basculerait, au final, vers l’enfer 
absolu de l’étouffement permanent. Mais l’ÉTAT a toujours été absent sur ce sujet sanitaire de premier rang et le 
‘’marché’’ profite bien de cette incurie. Le reste, les ‘’mois sans tabac’’ et autres artifices du même genre n’ont 
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d’autres intérêts que d’afficher médiatiquement sa bonne conscience et distribuer quelques millions de subsides à 
tous les coins de l’hexagone pour que tout le monde se taise. Et cela dure depuis 40 ans. Que du bonheur !  
Libre à ceux qui invoqueront la théorie du complot de nous expliquer la raison ultime de cette petite cachoterie. 
 

Poursuivons.  
Puisque la prévention respiratoire est le maillon faible des dispositifs sanitaires (y compris au niveau mondial, ce 
qui est un vrai paradoxe) en conséquence, chaque année, nous perdons des dizaines de milliers de personnes de tous 
âges à chaque épisode d’alerte pollution, d’épidémie virale ou de dérèglement météorologique de grande ampleur. 
Mais personne n’en parle ! Au mieux, la BPCO, lorsqu’elle n’est pas ridiculisée dans des programmes télévisuels ou 
radiophoniques au simple rang de ‘’petite fragilité pulmonaire’’, comme vient de le souligner le docteur Rierzek à 
une patiente sur l’antenne d’une chaîne nationale, la BPCO a droit à son terme littéraire de broncho machin chose 
dont absolument personne ne comprend quoi que ce soit et l’évacue manu militari au fin fond de son cerveau. Et 
pourtant ! 
La ‘’petite fragilité’’ fait basculer des milliers d’individus dans le handicap lourd quand elle ne les tue pas, comme 
en ce moment avec le COVID19.  
 

S’il vous plaît ouvrez vos antennes que l’on arrête immédiatement cette mascarade qui tue des milliers de gens. Vous 
êtes, nous sommes tous des cibles COVID à différents degrés. 
Contrairement à ce que nous racontent les bonnes piges, la BPCO ne se limite pas à un rétrécissement progressif des 
bronches ; ce grand « foutage de gueule institutionnel » occulte simplement la 3è cause de décès au monde. 
En résumé. 
La BPCO c’est l’addition de deux facteurs :  
1-l’obstruction bronchique sévère (perturbant très fortement les débits d’air à l’inspiration et à l’expiration, le fameux 
essoufflement, dû à un encombrement, résultant d’une agression des bronches qui se défendent en tapissant leurs 
parois de mucus). 
2-la destruction du système alvéolaire perturbant très gravement les échanges gazeux permettant habituellement et 
naturellement l’arrivée dans le sang de l’oxygène et le rejet à l’inverse du gaz carbonique. Au stade sévère de la 
pathologie, arrive la mise sous oxygène progressive puis permanente qui devient une question de survie.  
 

Alors, comment peut-on passer sous silence l’impact direct de ce coronavirus Covid 19 sur les BPCO ??? Ce n’est 
pas le foie des gens qui est touché, ni la rate, ni le cerveau jusqu’à preuve du contraire sauf défaillance systémique de 
personnes très âgées qui s’effondrent sans résistance et parmi lesquelles la défaillance respiratoire est déjà bien ancrée. 
On parle bien de détresse respiratoire et, à ce stade, nous vous proposons de réfléchir avant de jeter ce papier aux 
orties par dédain stupide et inconscient. 
 

Les chiffres parlent d’eux-mêmes.  
Nous sommes bien placés pour savoir que lorsque l'on a près de 4 millions de Français potentiellement BPCO, et 
que seul un million est diagnostiqué, cela veut dire que 3 millions  de citoyens ignorent qu'ils peuvent tomber face 
au COVID19 et ils se trouvent parmi vos familles, vos amis, relations professionnelles et amicales. C'est parmi tous 
ces gens que les dégâts sont en train de se faire majoritairement. Ce sont celles et ceux qui, sans le savoir, tombent, 
par manque de prévention et donc de connaissance qui leur permettrait de se préserver. Ils vont ainsi s'additionner 
aux autres BPCO diagnostiqués, lesquels en grande partie sont déjà condamnés, faute de ne pouvoir être pris en 
charge en réanimation à cause d’un état physique trop dégradé … Qui parlait de ‘’petite fragilité pulmonaire’’ ? 
 

Voici la triste réalité de la conséquence d’une défaillance systémique historique de notre système sanitaire. Et lorsque 
l’on ne veut pas parler d’un problème il finit par vous exploser à la figure.  
P.S :Une famille sur 4 en France est concernée directement ou indirectement par un cas de BPCO. 
hypoxie* : Elle peut être la conséquence de l'hypoxémie et donc la diminution très dangereuse du taux d'oxygène 
dans le sang amenant les sujets à la mort. L’hypoxie est bien connue dans le milieu de l’abatage des animaux 
puisqu’il s’agit d’une méthode très utilisée dans ces filières. 
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